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lES RENDEZ-vous de la semaine

CONFÉRENCES

Sorties

Nos pages loisirs : lundi - mardi - mercredi - jeudi - samedi
Le programme des cinémas : mercredi
La selection du week-end : vendredi
Les idées de sorties du dimanche : dimanche

Billet spirituel

PORTRAIT. Il estmembre de la communauté duChemin-Neuf

MarcHodara, diacre, délégué diocésain à l’œcuménisme
MARC Hodara, diacre or-

donnéen2001par l’évêquede
La Rochelle et Saintes, est
avec son épouse, membre de
la communauté du Chemin-
Neuf au sein de laquelle le
couple a prononcé son enga-
gement définitif en 1995.

La communauté du Chemin-
Neuf est une communauté ca-
tholique à vocation œcumé-
nique, c’est-à-dire qu’elle
accueil le des membres
d’autres traditions de la famille
chrétienne (orthodoses, angli-
cans, protestants, évangé-
liques). Leur force, c’est de
croireà l’unitévisiblede l’Église
au-delà des différentes tradi-
tions, parce que c’est l’Esprit
Saint qui l’anime, et, disent-ils,
« nous recevons comme mis-
sion d’y travailler de toutes nos
forces. Tout ce que nous pou-
vons faire ensemble, faisons-
le. »

Ainsi, souligne Marc Hodara,
« chaque matin, nous redisons
cetteprière inspiréedecelledu
père Paul Couturier qui a été à
l’origine de la Semaine pour
l’unité des chrétiens : « Sei-
gneur Jésus, qui a prié pour
que tous soient un, nous te
prions pour l’unité des chré-
tiens, telle que tu la veux, par
les moyens que tu veux. Que
tonespritnousdonneéprouver
la souffrance de la séparation,
de voir notre péché, et d’espé-
rer au-delà de toute espé-
rance. »

Une fraternité
decouples

Né d’un groupe de prière
charismatiqueen1973, leChe-
min-Neuf compte plus de
2 200 membres permanents
dans trente-cinq pays, et
12 000 personnes au service
des missions de la commu-
nauté. Son principal fondateur,

et responsablede 1973à 2016
est le père jésuite Laurent
Fabre, ce qui explique que la
spiritualité qui nourrit les
membres de la communauté
soit celle des Jésuites, qui est
d’ailleurs celle du pape Fran-
çois.

❝ Je me suis
toujours intéres-
sé aux ren-
contres entre les
chrétiens de
différentes tradi-
tions. On se
nourrit de nos
différences.

MARCHODARA
Diacre

« Le nom de la communauté,
expliqueMarcHodara,vientde
ce que les sept fondateurs,
hommes et femmes, vivaient
leur fraternité dans la montée
du Chemin-Neuf à Lyon. Le
nom est resté. » Les commu-
nautés, d’importance variable,
rassemblent en vie fraternelle
des couples, des célibataires,
desreligieuses,despersonnes
ordonnées, prêtres et diacres.
Certains travaillent à l’extérieur
de la communauté. D’autres,
qui vivent le même engage-
ment, résident à l’extérieur,
mais des rencontres régulières
ont lieu (prière, repas en com-
mun,week-endsdans l’année)
fortifient le lien commun.

Arrivé
àAvranches

Marc Hodara et son épouse
viennentd’arriveràAvranches.

C’était en septembre 2021.
« Une alliance avait été signée
entre les sœurs du Mont-Car-
mel et les responsables de la
communauté du Chemin-
Neuf, laquelle s’engageait à
permettre aux sœurs, de plus
en plus âgées (celles qui rési-
dent aujourd’hui ont entre
77 ans et 101 ans), de conti-
nueràvivre leurvie religieuse. »

Ainsi,aujourd’hui, leChemin-
Neuf gère quatre établisse-
ments dans le même lieu : la
maisonderetraiteavec35rési-
dents (principalement des
sœurs du Mont-Carmel) ; la
résidence seniors de la Provi-
dence, l’ancienne clinique des
sœurs transformée en un im-
meuble de 11 appartements ;
le pavillon Élie, un gîte de 25
places permettant d’accueillir
des individuels ou des
groupes, pèlerins vers le Mont
Saint-Michel, par exemple ; et
un lieu avec salle de restaura-
tionpourdesconférences,des
récollections.«Lacommunau-
té que nous formons dans ces
lieux se compose de six per-
sonnes, deux couples et deux
femmes célibataires », précise
Marc Hodara qui en assume la
très prenante responsabilité.

L’appel
deMgrLeBoulc’h

À Avranches, Marc Hodara a
été sollicité par Mgr Le Boulc’h
pour assumer la mission de
délégué diocésain à l’œcumé-
nisme,succédantainsiaupère
Louis Deschamps.

« Je me suis toujours intéres-
sé aux rencontres entre les
chrétiens de différentes tradi-
tions. On se nourrit de nos dif-
férences. J’ai été six ans en Is-
raël,àJérusalemetàNazareth.
J’ai travaillé à la création d’un
centre Marie-de-Nazareth, en
lien avec des Maronites, des

Orthodoxes, des Anglicans,
des Coptes. L’idée, c’était de
présenter l’histoire du salut à
travers la Vierge Marie, recon-
nue non seulement par les
Chrétiens, mais aussi par les
Juifset lesMusulmans.J’ai fré-
quenté les Luthériens de Nor-
vège,deFinlande, j’aiparticipé
à lacélébrationpour lacréation
de l’Union des Eglises protes-
tantes de France. »

Marc Hodara s’est intéressé
à l’installation d’une commu-
nauté du Chemin Neuf à
Londres, à l’appel de l’arche-
vêque de Canterbury pour for-
meràdesjeunesanglicansune
culture universelle. Il était en
lien avec les quatre évêques
d’Algérie quand ils ont confié à
sa communauté le monastère
deTibhirine :«àcausedevotre
dimension œcuménique, ont
dit les évêques pour justifier
leur choix, vous vous intéres-
sez à ceux qui diffèrent de
vous, vous saurez vous inté-
resser aux Musulmans autour
du monastère. »

Rien d’étonnant à ce que
l’évêquedeCoutancesappelle
le diacre pour une mission en
délégation pour renforcer les
liens avec les autres Chrétiens
du diocèse. « Mgr Le Boulc’h a
proposé de partager un repas
fraternelavec lesresponsables
protestants, évangéliques qui
aura lieu en mai, « pour qu’on
se connaisse. Quand on ne se
connaît pas, on ne peut pas
travailler ensemble. »

Ainsi donc, la toute récente
mission de Marc Hodara n’est
plus tout à fait une page
blanche. Et il a déjà travaillé à
trouver une église pour ac-
cueillir des Éthiopiens. Il sera le
28 mai à la marche pour la paix
à Sainte-Mère-Église.

JeanMARGUERITTE

ÎMarc Hodara, diacre, responsable de la communauté du Chemin-
Neuf d’Avranches, délégué diocésain à l’œcuménisme.

Jeter la première pierre
VOILA encore une expres-

sion biblique qui signifie au-
jourd’hui accuser une per-
sonne, lablâmer,ourejeterune
faute sur elle. Au milieu du
XVe siècle, une variante disait
« jeter une pierre dans le jardin
du voisin » pour l’accuser de
quelque chose. Le récit de
l’évangile de Jean raconte que
des théologiens et des morali-
sateurs amenèrent une femme
surprise en flagrant délit
d’adultère devant Jésus. Or la
loideMoïseordonnedelapider
de telles femmes, mais aussi
l’homme partenaire. Jésus ré-
pond : « Que celui d’entre vous
qui n’a jamais péché lui jette la
premièrepierre.»Enentendant
cela, les accusateurs se reti-
rèrent un à un. La femme se
retrouve seule devant Jésus
qui dit alors « Je ne te

condamnepas.Vaetnepèche
plus. » Cette femme, qui était
condamnée à mort, a été gra-
ciée par Jésus. Qu’a-t-elle fait
pour obtenir cette grâce ?
Rien : elle n’a pas dit un mot,
ellen’apasdemandéde l’aide,
elle n’a pas avoué son péché,
elle n’a pas demandé pardon,
elle n’a rien dit. Et pourtant,
Jésus lui redonne lavie : au lieu
de la détruire en lui jeter la pre-
mièrepierre,Jésuspose lapre-
mière pierre d’une nouvelle vie
qui va pouvoir se construire
dans l’amour. Ce thème a été
repris, entre autres, par
Georges Brassens dans la
chanson « À l’ombre des ma-
ris » et le poème d’Alfred de
Vigny « la femme adultère ».

RobertCOURVOISIER
Église protestante unie

Info diocèse
5e dimanche deCarême
Evangile de saint Jean (8, 1-11) « Celui d’entre vous qui est sans
péché, qu’il soit le premier à jeter une pierre ».
Messe chrismale le 11 avril de 18 heures à 20 heures, cathédrale
Notre-Dame de Coutances. La messe chrismale a lieu durant la
semaine sainte dans notre diocèse, elle est célébrée le lundi saint.
École de prière pour enfants du 20 avril à 8 h 45 au 22 avril à
16 heures, abbaye de Montebourg du CE1 à la 6e.
Contact :VéroniqueLePrinceau0614314899ouFrançoiseHurel
au 06 83 20 40 95.


